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Observatoire du Bien-être Note de l’OBE
2024 – 03

 04 Avril 2024

Le Bien-être des Français
Mars 2024
Résumé                   
Ce printemps s’ouvre sur une amélioration du bien-être émotionnel des Fran-
çais, ainsi que sur un reflux de leur pessimisme, qu’il s ‘agisse de leur avenir
personnel ou surtout de la prochaine génération en France. L’évaluation de la
situation présente reste stable, soutenue par le reflux progressif des inquié-
tudes quant à l’inflation et au niveau de vie. Au total, cette vague donne des
signes d’une embellie prudente du bien-être en France.

Mathieu Peronamathieu.perona@cepremap.orgCEPREMAP

Comment citer cette publication :Mathieu Perona, « Le Bien-ê tre des Français – Mars 2024 », Observatoire duBien-ê tre du CEPREMAP, n°2024-03, 04 Avril 2024.
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Pour le troisième trimestre consécutif,  la satisfactiondans la vie reste proche de sa moyenne depuis 2016(Figure 1) et d’autres indicateurs, tant relatifs à  l’éco-nomie  qu’aux  autres  dimensions  du  bien-être,  in-diquent une amé lioration du bien-ê tre des Français. 

Ainsi, après un troisième trimestre 2023 très morose,le bien-ê tre émotionnel se ré tablit.  Tant le sentimentd’avoir  é té  heureux  la  veille  (Figure 2)  que  celui  des’être senti déprimé  retrouvent leur niveau moyen de-puis  2016.  Ce  sont  surtout  les  Françaises  qui  sesentent mieux en ce début de printemps, puisque l’es-sentiel du creux de l’hiver et du rebond de mars sontliés aux réponses des femmes – quel que soit leur â ge(voir notre Tableau de bord en ligne pour la décompo-sition par groupes).

Une amélioration continue des pers-
pectives financières

L’appréciation par les Français de leur niveau de vies’amé liore ce trimestre.  Elle repasse au-dessus de samoyenne pour la première fois depuis mars 2022 et ledébut  de  la  guerre  en  Ukraine.  Les  plus  modestessentent  en  particulier  la  situation  s’amé liorer  (Fi-gure 3). 

Ce  sentiment  d’amé lioration a  partie  liée  avec la  findes inquié tudes liées à  l’inflation. La moitié  des répon-dants pensent que l’inflation va ralentir ou s’arrê ter, etun tiers qu’elle va continuer au même rythme : peu deFrançais  croient  à  une nouvelle  flambée  des  prix  aucours des années à  venir (Figure 4).  

Ainsi, les inquié tudes financières continuent de refluer(Figure 5). La part des ménages qui pensent que leursfinances vont se dégrader sur l’année à  venir continuede diminuer.  À  21 %, la part des  réponses redevientcomparable aux niveaux de 2016-2017.Figure 2

Figure 4

Figure 3

Figure 1 : Comme dans l'ensemble des graphiques de cette 
Note, la bande jaune désigne la période la plus intense des ma-
nifestations du mouvement des Gilets jaunes. Les bandes gri-
sées désignent les confinements en France métropolitaine. Le 
trait vertical pointillé marque le début de la guerre en 
Ukraine.

https://www.cepremap.fr/Duree.html
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Quelques lueurs d’espoirAprès un point bas de septembre 2022 à  mars 2023, etun plateau morose de juin à  septembre 2023, les Fran-çais redeviennent plus optimistes en ce qui concerneleur avenir personnel à  l’échelle de quelques années(Figure 6).  L’indicateur,  bien qu’encore inférieur à  savaleur moyenne depuis 2016,  s’amé liore encore plusnettement que l’indice  de confiance des ménages del’Insee. L’amé lioration attendue ne concerne donc pasle seul domaine économique.

Le fait le plus marquant du trimestre est un fort  re-dressement des perspectives de la prochaine généra-tion en France (Figure 7). Si une forme de pessimismestructurel  est  toujours  là  –  on reste  sur  des  valeurscorrespondant à  une dégradation de la vie de la pro-chaine génération par rapport à  la situation actuelle –il s’agit de la première amé lioration depuis mars 2022,et, hors période de pandémie, le premier rebond signi-ficatif depuis 2019. Il faut noter que les perspectivesde la  prochaine génération en Europe (hors  France)sont stables : c’est bien une amé lioration des perspec-tives françaises que pointe cette édition de l’enquê te.

À  l’appui de cet optimisme, il convient sans doute derappeler les points forts du bien-ê tre en France. Ainsi,les relations avec les proches restent un point de satis-faction, avec une évaluation moyenne supérieure à  8sur l’échelle de  0 à  10,  et  le  sentiment d’avoir  quel-qu’un sur qui compter, qui reste pour le troisième tri-mestre consécutif  à  un niveau plus é levé  qu’avant lapandémie (7,7 sur 10). De manière moins attendue, lasatisfaction à  l’égard du travail constitue elle aussi uné lément positif, et en légère amé lioration depuis un an.(Figure 8). 

À  l’inverse, les inquiétudes quant à  la sécurité  dans sonquartier, qui avaient marqué  la vague précédente, re-fluent là  où  elles avaient  le  plus  augmenté ,  dans lescommunes rurales. 

Figure 7
Figure 5

Figure 6

Figure 8
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Le CEPREMAP est né  en 1967 de la fusion de deux centres, le CEPREL et le CERMAP, pour éclairer la planificationfrançaise grâ ce à  la recherche économique.Le CEPREMAP est, depuis le 1er janvier 2005, le CEntre Pour la Recherche EconoMique et ses APplications. Il estplacé  sous la tutelle du Ministère de la Recherche. La mission prévue dans ses statuts est d’assurer une interfaceentre le monde académique et les administrations économiques.Il est à  la fois une agence de valorisation de la recherche économique auprès des décideurs, et une agence de fi-nancement de projets dont les enjeux pour la décision publique sont reconnus comme prioritaires.http://www.cepremap.fr
Observatoire du Bien-êtreL’Observatoire du bien-ê tre au CEPREMAP soutient la recherche sur le bien-être en France et dans le monde. Ilréunit des chercheurs de différentes institutions appliquant des méthodes quantitatives rigoureuses et des tech-niques novatrices. Les chercheurs affiliés à  l’Observatoire travaillent sur divers sujets, comme des questions derecherche fondamentales telles que la relation entre éducation, santé  et bien-ê tre, l’impact des relations avec lespairs sur le bien-ê tre, la relation entre le bien-ê tre et des variables cycliques tels que l’emploi et la croissance etenfin l’évolution du bien-ê tre au cours de la vie. Un rô le important de l’Observatoire est de développer notrecompréhension du bien-être en France : son évolution au fil du temps, sa relation avec le cycle économique, lesécarts en termes de bien-être entre différents groupes de population  ou régions, et enfin la relation entre poli-tiques publiques et bien-ê tre.http://www.cepremap.fr/observatoire-bien-etrehttps://social.sciences.re/@ObsBienEtre
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